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'Bul1.25 Fa~c,39 1962

NOTE PRELIMINAIRE SUR LA MICROFAUNE ANNELIDIENNE

DE QUELQUES PEUPLEMENTS ~HRI NS DE LA BAIE DE MARSEILLE

par G. BELLAN

D~ns le cadre des recherches que j'entreprends sur llécologie et la distribution
bionomique des Annélides Polychetes en Méditerranée, j'ai été amené à ml intéresser aux
formes les plus petites de ce groupe. Cette note nia dlautre prétention que de pré~

senter, s~airement, les premiers résultats.de recherches entreprises de Mai à Octo­
bre 1961 (période estivale, au senslargel. Je me contenterai, ici, de fournir une sim­
ple liste systématique des espèces rencontrées. Maïs, auparavant, je voudrais apporter
un certain nombre de précisions concernant, d"abord, ce que j'entends par "microfaune
annélidienne" et ensuite, sur les techniques dlétude que j1ai employées. Je ferai pré­
céder ce court chapitre dlun bref aperçu des peuplements dans lesquels j lai travaillé.
J'indique, d'ores et déjà, que j'exclus de cette'étudetout ce qui a trait aux Archlan~

nélides Polychètes sensu stricto.

1 - 1NTRODUCT 1ON

De Mai à Octobre 1961, j'ai étud'ié les plus peti tes Annélides recueillies dans
82 prélèvements, tant sur substrat rocheux que dans les substrats meubles. Ces prélè­
vements ont été effectués, essentiellement, dans les llinites de l'Etage Infralittoral,
quelques stations, cependant, ont été faites dans l'Etage Circalittorat". Je vais donner­
un bref inventaire des peuplements étudiés, entre parenthèse, j lindiquerai le nombre
de stations prospectées.

- Sur substrat meuble

Sables fins de l'Infralittoral snperleur de la plage du Lazaret du Frioul (une sta­
tion) ; Sables grossiers et fins graviers de la partie tout à fait supérieu're de 11 E­
tage Infralittoral: Sables à Saccocirrus et LinBus ("onze stations dont deux 'fiches
en débris de Posidonies ont été faites à la plage du Lazaret du Frioùl i dans une pe­
tite crique à llouest de la plage'du Lazaret, dans la Calanque de la Crin€' dans llIle
de Pomègues, ~ la Calanque de Samena près du village des Goudes et dans l'Anse de Mal­
dormé près de la Station Marine dl Endoume) ; Sable grossier, très riche en matières
organIques à Upo,gBbbiaet Arenicola Ërubii de l'anse des Cuivres, près de la Statio,n
Marine dl Endoume (étudiés mensuellement de Juin à Octobre) ; llSables à Ainphioxus 'l à
l'Ou.est du Vallon de l'Oriol Ibai'}de Marseillel, Nord Ouest de l'Ile de Jarre, Pla­
teau des Chèvres et entre Riou et /Plane (ces' trois dernières stations dans 11 Archipel
de Riou"" deux prélèvements -ont été faits au printemps et en été; Sables Fins Terri­

. gènes de la plage du Prado Ideux prélèvements) ; Fonds MeUbles Instables du Mont Rose
et des Pierres de la Madrague (deux prélèvements dans chaque fondl.
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-Sur substrat sq:t.ide

Les prélèvements ont été faits, essentiellement, dans l'Infralittoral supérieur
de mode battu.

Peuplements à Corallina cf. meŒiterranea en eaux pures (dix stations), à C. cf.
officinaZis eu eaux polluées (cinq stations), à Hytilus galloprovincialis(sixsta­
tions), à Cystoseira stricta (deux stations) à PetrogZossum nicaeense en eaux pures
(quatre s,tatio~s), à p. nicaeense, sur concrétionnenent en eaux polluées (cinq : stations J,
à P. nicaeense sans concrétionnement, en eaux polluées (huit stations).

TECHNIQUES DE RECOLTE ET D'ETUDE

Je considère comme faisant partie de la I1microiaune annélidienne", l'ensemble des
individus, appartenant à ce groupe, dont la taille est suffisamment restreinte pour
qu'ils passent inaperçus à un tri normal à l'oeil nu. Ces individus doivent être re­
cueillis sur des tamis et le contenu de ces ·tamis examiné à la loupe binocul.aire. Di­
sons que d'une manière générale la longueur des individus est inférieure à 5 nrn.

Méthodes de récolte et de tri :
Nous étudierons, successivement., les méthodes employées pour l'étude des prélè­

vementseffectués sur substrats solides et sur substrats meubles.

- Sur substrat ,solides

'Le prélèvement a été effectué selon la technique du grattage total dlune super­
ficie de 20 cm sur 20 'cm. L'ensemble du matérfel algal et animal récolté est mis sur
un't,amis na' 90 (diamètre des rnailles : 0,18mniJ' superposé à un t'amis n,a ISO fdiamè,tre
des mailles: 0,10 mm), le. tri de la microfaune est effectué'après avoir lavé.abon'­
darJ)tTient le matériel récolté à l'eau de mer formolée, puis'à l'eau de,mer. Dans le fond
dés' t;:tmis slaccumule une abondante faunule. La quasi to"talité de la "microfaune anné­
lidïenne'1 'e'st concentrée dans le refus du tamis nO 90, 'quelques individus' (souvent des
fra@TIents) se retrouvent dans le refus du tamis nO 150 ; des essais variés m'ont montré
que tout~ la l1 microfaÜne annélidiennell était retenue par ces tamis. Le tri est ensui te
effectué à la loupe binoculaire.

- Substrats meubles

Dans les hauts niveaux, j'ai prélevé un ou deux l~tres de sédimen~ à L'aide d'un
boc'al en verre. -L'épaisseur recueillie est de, l'ordre, de trois à quatre centimètres.
Plus profondément, les .prélèvements ont aussi affecté. la cqp.che supérieure du sédi­
ment (5' à 6' cmt la plus riche en microf.aune ainsi que j 'ai,pu,'leconstater à ia suiJe
d'essais comparatifs. Cé véritable écrémage de la pellicule superficielle· du sédimept
a été rendue possible par l'emploi d'une drague d'un type particulier mis au 'point,
à la Station Marine d'Endoume, par J. PICARD. Il s'agit de deux plaques de t61~ fer­
mées sur les côtés, formant un angle d'environ ~50. Dans les plaques est ménagé, au
~ilieu de chacune d'elles, Une fente sur laquelle e~t fixée, formant un angle de 45°
ayec elle, et ll.9 é,cartement de 5 cmjun "couteau" d'acier qui pénètre dans lesédi-­
men't sur lequel' glis~e la dràgue ;'celle-ci fonct'ionne 'à la façon d'un Spatang-ue re­
c'h;erchant sa nourrlture. Un sac de jute collecte la pellicule sédimentaire·: recueil­
lie. J'ai réc'olté dans un bocal de deux litres le sédiment rarn,ené dans cette drague.
,Af'ind',.uni former les, prises' de telle sorte qu 1in t.ervi ennen t· Le moins possible ,la Com­
position et la ,compacité du sédiment, j'ai rempli, sans t,asset le sédiment, .le bocal
.etprojeté un faible: jet d~ eau qui le t'asse unpeQ- et reste au dessus de lui dans le
bocal.

Les bocaux ramenés au Laboratoire, j lai' procédé, le plus pt'anptement 'possible,
auiritotal de 'la microfaune.· Pour, cel!, .. j'ai renoncé fi utiJ,.iser le pL'océdé classique
qui consiste à faire "monter" et à concentrer dans la partie ,s'upérieuredu récipient,
la microfaune. C:eprocédé, excellent pour une étude qualit~tive; est, insu'ffisant lors­
qu'on désire se livrer à une étude ~uantitative, par numération et ~esées. Dans un
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ft~,J. premier temps, avant toute recherche sUivie,' j'lai ut,ilisél'appareil mis au point par
BOISSEAU (19S~). Les résultats ont été assez décevants, notmnnent pour les sables gros­
siers,qui n'étaient pas assez brassés et pour les sables fins et vaseux qui l'étaient
trop et venaient engorger le tube collectellT,et -ce, quelque soit la force du jet d'eau
de mer utilisé pOUT la mise en suspension du sédiment. J'ai' donc été, trè,sr'apide'men t,
amené à utiliser une méthode qui peut para1tre plus 'grossière' mais qui s'est révélée
excellente pour la récolte de la I1microfaune annélidîennel!. Après anesthésie au Chlo­
rure de Magnésium à 7 %, je verse quelques "poignées d'e sédiment dans un grand réci­
pient en verre et les mets en suspension dans de l'eau de mer, j'attends de trois à
quatre secondes afin qU,fun début de sédimentation se soit produit et je verse l'eau
sur les tamis nO 90 er ISO, déjà utilisés pour l'étude des s,u,bstrats' solides. Les An­
nélides, entre autres, sont restées en suspension avec nombre d'organismes etde par­
ticules variées, l'ensemble se dépose sur les tmnis. ~l suffit de recommencer plusieurs
fois, lorsque l'eau reste claire, on petit admettre que le tri est terminé. le refus
des tamis est alors étudié comme nous l'avons indiqué précédemment. A titre de véri­
fication, j'ai, à plusieurs rep'I"ises après n'avoir effectué qu'une très faible anes­
thésie, conservé·le sédiment qui ne reste pas en suspension dans l'eau etn/est pas
filtré sur tamis et j'ai tenté de concentrer la faune qui pouvait encore rester, par
remontée, dans la couche superficielle du sable. Le tri total de cette couche ne m'a
jamais donné plus de deux ou trois individus, et souvent même aucun. '

Il - PARTIE SPECIALE

Dans le cadre, sanmaire, de cette "note préliminaire", je me contenterai de donner
la liste des espèces que·j'ai pu étudier, espèces et individus dont; je le répète, la
longueur ne dépasse pas 5 mm et, est en. général de l'ordre du millimètre. Llaspect quan­
titati,f du problème doit être repris en, détail dans un prochain travail. Je melimi­
terai donc à donner quelques indication:s concernant les biotopes où, les peuplemen ts
dans lesquels chacune de ces es~èces. a été recueillie.

LEPIDONOTUS CL~VA (Montagu)

Cette espèce n'a été recueillie que dans un peuplement à P. nLcae'ense en eaux
polluées, établit sur un fort concrétionnerrerit.

HARMOTHOE LJUNGMANI (Mal •• )

Un individu dans le "Sable à Amphioxus ll
. du plateau des' Chèvres en ·AGO:t 1961.

HARMOTHOELUNULATA (D. Ch.)

Un individu, en Juillet, dans le Sable à Upogebbia de l'Anse des ,Cuivres.

ÈUTHALENESSA DENDROLEPIS (Clap.)
,

Récoltée àu printemps d.ans les "Sables fi Amphioxus l1 de Ja~re et de Riou où les
adultes abondent.

CHRYSOPETALUM D~BILE Grube

Récoltée dans deux prélè,:ements de'C. cf. mediterranea, en é~é"c~ qui est son
biotope nonnal et dans 1e tlSableà Amphioxus" du plateau des Chèvre's, dans cette sta­
tion elle venait, très probablement de l'Herbier de Posidonies voisin, avec les feuil­
les duquel elie a .pu être' entraînée. .
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PRAEGERIA REMOTA Southern

Extrêmement carnnune dans tous les "Sables à Amp,hioxus" de la reg~on de Marseille,
c'est une. bonne caractéristique de la Biocoenose. Je devais la retrouver dans trois
prélè'vements de ,sable grossier Infrali ttorai à Saccocirrus, une Station à la Calanque
de Samena mla même fourni 29 exemplaires de cette espèce pour 15 deSaccoctrrus.

PHYLLODOCE LINEATA (Clap.)

Un exemplaire a été recueilli dans le Sable Fin Terrigène du Prado.

PHYLLODOCE LAMELLIGERA (Jonhnston)

P. lamell igera qui affectionne les' séd_iments plus grossiers que l:a précé'dente a
été récoltée dans le "Sable à Amphioxus!! de Riou.

PHYLLODOCE NANA st Joseph

Cette espèce, qui para1t bien n'être que la fonne jeune de P. paretti a été re­
cueillie dans les C. cf. mediterranea, les C. cf. officinalis, le P. nicaeense et le
"Sab~e à Amphioxus" de. Riou et de Jarre.

PHYLLODOCE PUSILLA (Clap.)

Récoltée dans les Corallina cf. mediterranea, la rroulière et le Petroglossum ni­
caeense établi sur concretionnerrient.

EULALIA VIRIDIS (Mull er)

Récoltée dans deux prélèvements de C. cf. mediterranea.

EULALIA PUNCTIFERA Grube

Récoltée dans le "Sable à Amphioxusn de Riou, en Aoflt.

ETEONE (MYSTA) PICTA Quatref.

Quelques exemplaires ont été recueillis, en été, dans le Sable Fin Terrigène du
frada, les Fonds Meubles Instables du Mont Rose et un sable grossier de l'Etage 1n­
frali ttoral supérieur. Corrrne il SI agi ssai t de très jeunes indi vidus, il es t· itrpossi­
ble de savoir slils ne doivent 'pas plutôt être rapportés à E. syphonodonta dont les
adultes sont connus des Sables Fins Terrigènes du ~rado, ces deux espèces sont extré­
mement voisines et peut-être même identiques. Je pense revenir, ultérieurement, sur
ce problème. .

KEFERSTEINIA CIRRATA (Keferstein)

J'ai déterminé cette espèce de deux l1Sables à Amphioxus ll à Jarre et: ail r1'ateau
des Ch~vres.
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MICROPHTHALMUS FRAGILlS 8obretz.

JI ai recueilli cet te espèce., qui se,mble nouvelle pOUT la ,Jaune de France, dans
q:ùa'·tre prél~Yemeri't'~ 'dans "le ,sable grossier de la partie supérieure de l'Etage Infra­
Htt6raL

. SYLLIS GRACILUS Gru~e

., Récal tée dan,s un peuplement à C. cf. medtterranea, dans deux. grattages dans la
Mouliere, dans un grattage de P~ ntcaeense, dans le I1S a ble à Amphioxus".de Riou et
dans un sable grossier de l'Infralittoral supérieur.

SYLLIS (TYPOSYLLIS) PROLIFERA Krohn

S. prolirer~ aété recueillie dans tous les grattages de tous les peuplements Sllr

substrat rocheux de l'Etage Infralittoral. Elle y est non seulement constante, mais
augsi très abondante, notamment en été, à cette période, les jeunes individus, les
seuls qui nous intéressent ici, voient leurs populations se multiplier par dix,. voi­
re par vin.gt par rapport à ce qu'elles sont en hiver.

S. prolifera a, aussi, été recueilli dans le "S·a ble à Amphioxus" de Jarre, il
s'agit, probablement, d'individus provenant de l'Herbier avec les débris de feuilles
de Posidonies ou vivant sur les Algues qui ,croissent sut les pierres qui parsèmen't
la surface du sédiment.

SYLLIS (TYPOSYLLIS) VARIEGATA Grub.

Cette espèce a été recueillie dans .la Moulière, dans un concrétionnement colo-'
n.is'é par leP. nicaeense et dans le IIS a ble à Amphioxus l1 de J.arre.

SYLLIS (TYPOSYLLIS) HYALINA Grube

Espèce très proche de Syllis prolifera, S. hyalina en est peut-être la forme jeu­
ne. Elle a été recueillie dans la 'quasi totalité des peuplementsalgaux· superficiels.
Il est intéressant de noter que le nombre de récoltes de jeunes est nettement plus im­
portant que celui des adultes, dans les mêmes stations, alors qu'il n'en est pas de
même- pour S. pral ifera. En ce qui COncerne cettè dernière 'espèce, le nombre des· ré­
coltes de jeunes est identique au nombre de stations dans lesquelles ont été récol­
tés les adultes. Ce1àest peut-être da au fait que de nombreux jeunes Sylli-ssemb1ent
être des S. hyalina et qu'au cours de leur croissance ils acquièrent les caractères
de S. prolifera. Les S. hyalina adultes sont toujours moins nombreux que les S. pro­
lifera adultes; maints exemplaires sont d'ailleurs intermédiaires entre les deux es­
pèces, il' en est, bien entendu, de même pour' les jeunes individus en ce qui concer­
ne, en particulier, la coloratïon, le nombre d'articles et la couleur des ,cirres dor­
saux, la taille du pharynx et la po~ition de la dent pharyngienne. De telles obser­
vations sont dans le ligne de celles faites par FAUVEL 119231 et J.M. PERES ('9541.

J'ai recueilli des' S. hyaZina dans les "Sables à Amphioxus" de Jarre, de Riou
et du Plateau des Chévres, mais tout à fait accidentellement.

SYLLIS (TYPOSYLLIS) VITTATA Grub.

Récoltéè dans la Moulière.
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SYLLIS (TYPOSYLLIS) ARMILLARIS Malm.

Cet,te espèce a été récoltée dans sept stations de la roche Infralittorale et dans
six prélèvements de "Sable à Arnphioxus l1 et de Sable grossier de l' Infrali ttorai su­
périeur,;

SYLLIS (TYPOSYLLIS) CIRROPUNCTATA MI chel

Cette'espèce, nouvelle pour la faune de France a été recueillie dans. une sta­
tion à C. cf. medtterranea et dans une à P. nicaeense.

SYLLIS (EHLERSIA) CORNUTA Rathke

S. cornuta a été récoltée dans quatre stations' de "Sable à Amphioxus" à Jarre,
Riou et au Plateau des chêvres. Le sédiment retenu à la base des thalles de C. cf.
medtterraneam1a fourni un exemplaire.

ODONTOSYLLI S GIBBA Cl a p.

Récoltée dans un peuplement à Coral1ines et un peuplement à Petro~lossum,' tou­
j Durs en eaux pures.

SYLLIDES LONGOCIRRATA Oerated

Le sable grossier, riche en matières organ,iques, iL Upo~ebbia de l'Anse des Cui­
vres m'a procuré, en été, de très nombreux individus de cette espèce. Je'llai aussi
récoltée dans deux stations, elles aussi riches en débris organiques, dans le sable
grossier de l'Etage Infrali~toral supérieur.

PIONOSYLLIS PULLIGERA (Krohn)

Récol tée dans le IlSab1.e à Amphioxus l1 de Jarre.

EUSYLLIS ASSIMILIS Marenzeller

Récoltée dans les C. cf. mediterranea, la Moulière, le Petro§Hossum et le, "Sa­
ble à Amphioxus l1 de Jarre, en été.

EUSYLLIS LAMELLIGERA Mar. et Bobrets.

Recueillie.dans un Fond·Meuble Instable au Mont Rose.

GRUBEA CLAVATA (Clap.)

Grubea clavata a été recueillie dans tous les grattages effect ués dans l'In­
fralittoral rocheux. En été, le nombre d'individus a considérablement augmenté.

GRUBEA LIMBATA (CLAP.)

Cette espèce est très voisine de la précédente, elle para1t, cependant vivre dans
des biotopes nettement différents. Je l'ai, essentiellement, rEkoltée.dans les "Sa­
b,l,es à Amphioxus" et les Sables Infrali ttoraux superficiels. Je liai, aussi, acci-
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dentellement, retrouvée dans une Moulière et dans des peuplements de Corallines. Elle
diffère de la précédente par ses soies unidentées~ or, jlai remarqué que la dent se­
condaire des soies de G. clavata ponvaitêtre très usée et faisait même défaut sur
certaines soies, lee autres étant normales. On peut penser que les Grubea limbata re­
cueillies dans les fonds meubles, ont les dents secondaires des soies usées par le frot­
tement des grains de sable, ce qui, d1ailleurs, nlest pas un· cas exceptionnel chez
les Polychètes. J'ai pu, aussi, déterminer des G. limbata dans des stations de Ca­
rallina cf. mediterranea et C. cf. officinal is. Il est intéressant de rappeler que
les Corallines emprisonnent une importante quantité de sédiment dans leurs thalles.
fI est curieux de noter que llespèce Grubea tenuicirrata est considérée camme"très
voisine de G. clavata, bien qui ayant des soies uni dentées comme G. limbata. Elle en
diffère par ces cirres du premier séti gère, plus longs que les suivants, elle pour­
rai t passer pour un terP1e de passage en tre les deux espèces. Cependan t, je ne ,sau­
rais admettre que G. tenuicirrata soit une bonne espèce et après FAUVEL 119231 et CO­
GNETTI ('9571. je pense qu'il est préférable de ne plus retenir ce nom. J'ai pu ob­
server de très nombreux exemplaires de Grubea l imbata et G. clavata -dont la première
paire de cirres dorsaux étai t, plus longue que les -2 et 3èmes paires, c~ qui aurai t
pu mlamener à les considérer comme appartenant à l'espèce G. tenuicirrata, mais cette
première paire de cirres é'tait, elle mê1r.e, plus courte que les 4ème et sème, à titre
d1exemple ; de surcroit, la,positionde la dent vharyngienne est beaucoup plus fonc­
tion de la taille de llindividu et de son état de rétractation que de son apparte­
nance spécifique. Je conserve, en revanche, les espèces Grubea limbata et Grubea cla­
vata, ne serai t-ce qu.e parce que ces deux formes sanbleD't affectionner des ,biotop.es
différentes.

GRUBEA PUSILLA (Dujardin)

Récoltées en Juillet et en Ao1'lt dans les Cprallines et l'e Petroglossum.

SPHAEROSYLLIS HYSTRIX Cl ap.

Ce,tte ,espèce, extr~mement commune dans tous les biotopes prospectés, a exacte­
ment la même distribution bionanique que le's espèces Grubea clavata et G. limbata réu­
nies. Je l.lai rencontrée dans tous les peuplements de la, roche littorale ainsi que
dans les "Sables à Arnphioxus ll , les sables à Upo~ebbia et dans un sable grossier ~es
hauts niveaux riche en débris végétaux (50 individus pour un litre de sédiment. 1

SPHA~ROSYLLIS OVIGERA 'Langerhans

Recueillies dans deux grattages de Petro~lossum nicaeense en eaux pures et dans
un llSa ble' à Amphioxus ll du Plateau des Chèvres.

SPHAEROSl7LLI S CLAPA~EDEI 'E hl é r s

Un sable grossier dans llEtage Infralittoral superficiel m'a 'fourni deux exem­
plaires de ~ette espèce.

EXOGONE GEMMIFERA (PAGEHSTECHER)

Assez largement répartie, E. ~emmifera a été recueillie dans les Cystoseira stric­
ta, le P. nicaeense, le l'Sable à Amphioxus", les fonds Meubles Instables et les Sa­
bles à Upogebbia.

EXOGONE YERUGERRA (Cl ap. )

Plus rare que la précédente, E. vgrugera a été recueillie dans les mêmes peurlEn~nt.s.or'

~
!
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AUTOLYTUS PROLIFER (O. F. Muller)

Récol tée dans C. cf. medl terranea ,et C. strlcta.

AUTOLYTUS AURANTIACUS ,( Cl ap. )

Récoltée dans les mêmes peuplements gue la précédente ainsi gue dans un à P. nl­
caeense.

AUTOLYTUS MACROPHTHALMUS (Marenz.)

Un individu a été récolté dans la Moulière.

NEREIS RAVA Ehlers

Récoltée dans le I1Sa'ble à Amphioxus" du plateau des Chèvres et dans celui de Riou.

CERATONEREIS COSTAE Grube

Assez commune dans la Roche littorale.

PERINERÈIS CULTRIFERA (Grube)

'Recueillie dans trois grattages de Corallina cf. mediterranea.

PLATYNEREIS DUMERILI (Aud et M.-Edw.)

Cette espèce est constante et parfois extrèmement abondante dans tOllS les,peu­
plements de la Roche littorale. Je l'ai retrouvée trois fois dans le Sable à Upogeb­
bia, lesque1qlles individus aperçus venaient d:e toute évidence des peuplements al­
g aux voisins.

NEPHTYS BOMBERGI Aud et M. _ Edw.

Retrouvée dans le Sable Fin Terrigène du Prado.

NEPHTHYS CIRROSA Ehlers

Nouvelle pour la faune de France, N. cirrosa a été recueillie dans le I1Sable à
Amphioxus" devant le Vallon de l'Oriol, par huit mètres de fond, les adultes sont très
nombreux et n'ont été récoltés que dans ce secteur par H. MASSE et J. PICARD qui m'en
ont confié l'étude.

GLYCERA LAPIDUM Quatref.

Récoltée constamment dans les "Sables à Amphioxus" de la région de Marseille, c'est
une indicatrice de courants de fond.

GLYCERA GIGANTEA Qu a t ref

Moins abondante que la précédente, elle est plus strictement 1imité,e aux nSa_
bles à Amphioxus l1 • Ceux de la région m'.0ni tous fourni cette espèce.
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GLYCERA ROUXI 'Aud. et M.-Edw.

Recueillie dans un Fond Meuble Instable en COUfS ct1envasement estival, au Mont
Rose.

GONIADA MACULATA Oersted

Recueillie dans le même type de fond, mais aux Pierres de la Madrague.

EUNICE HARASSII Aud; et M.-Edw.

Recueillie dans .1e concrét-iorinefl!ent.servant de support à de nombreux peuplements
a1gaux : c. cf. medi terranea, c. cf. officinalis, c. stricta et P. nicaeense. Alors
que le nombre de's plus 'gros individus reste constant tout au long de l'année, on peut
noter un fort accroissement de la population'globaleen été par la pullulation des
jeunes individus qui sortent à peine de l'état larvaire.

EUNICE VITTATA (D. Ch.)

La proximité d'Herbiers pburrait expliquer la présence de cette espèce dans le
nSabie à Amphioxus" et les Fonds Meubles Instables du Mont Rose.

LYSIDICE flrNETTA Aud. et M._Edw.

Recueillie dans une station de Corallines d1eau pure, et dans quatre stations de
Petro~lossum.

NEMATONEREtS UNICORNIS (Grube)

Récoltée dans un Fond Meuble Instable.

O'NUPHIS EREMITA Aud. et M.-Ed\llo

Récoltée dans un Sable grossier de l'Infralittoral supérieur.

HYALINOECIA BILINEATA Bai rd

J'ai discuté, dans une publication précédente, de la systématique de cette es-­
pèce (BELLAN, 19611. Je l'ai déterminée des "Sables à Amphioxus:' de l'Archipel de Riou.
Elle étai f, en Juin, extraordinairement. abondante au plateau des Chêvres (826 indi­
vidus), en Ao~t, je n'ai canpté que 325 individus. Une telle abondance laisse à pen­
ser quelle pouvai t être la quà.ntité de larves dissaninées dans le plandton, aussi la
capture de quelques individus (3 au total) dans les Sables Fins Terrigènes et dans
les Fonds Meubles Instables n'a rien de surprenant_ Je'préciserai, de nouveau, que
la q~asi totalité des individus appartenaient à la forme abranche et décolorée.

LUMBRICONEREIS IMPATIENS Clap.

Récoltée dans le "Sah1e à Ampuioxus" de Jarre et le Sable Fin Terrigène du Prado.
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LUMBRICONEREIS LATREILLI Aud. etM • ..;Edw.

Recueillie dans les substrats meubles.

tUMBRICONEREIS FUNCHALENSIS Kinberg

Probabl~ent forme jeune de L. coccinea, L. funchalensts a été recueillie dans
un peuplement de C. cf.' mediterranea, dans ce peupl.ement j'ai déjà trouvéL. ·coccinea.

DRILONEREIS FILUM (Cl ap)

Le sable à Upogebbia m'a fourni, en Septembre, cette espèce.

ARABELLA- SP.

Je TI lai pu déterminer spécifiq uemen t deux très j ennes Arabell a récal tées an Aoft t
dans le I1Sable à Arnphioxus l1 à Riou et à Jarre.

STAUROCEPHALUS KEFERSTENI MC'lntosh.

Récoltée dans le IlSa ble à Amphioxustldu vallon de l'Oriol et le Sable Fin Terri­
gène du Prado.

STAUROCEPHALUS RUDOLPHI (o. Ch.),
Récoltée à la fin de l'été dans le I1Sa ble à Amphioxus" de Riou et dans celui du

Plateau des Ch~vres ainsi que dans le Sable à Upo~ebbia.

ARICIA FOETIDA Cl~p.

Dix neuf-très jeunes A. foetida ont été recueillies dans un Fond Meuble Insta­
ble au Mont Rose, en Aoftt.

NAINEREIS LAEVIGATA (Grube)

Un Sable Fin Terrigène m'a procuré cettè espèce.

SCOLOPLOS ARMIGER (o. F. Mull er)

Récoltée au Mont Rose, dans un Fond Meuble Instable.

THEOSTOMA OERSTEDI (CI ap.)

Recueillie dans une station de C. c(. mediterranea et une de C. c(. o(ficinalis.

SCOLOLEPIS FULIGINOSA (Clap.)

Recueillie tout d'abord dans le, Sable Fin du Prado puis dans l'Infralittoral
supérieur (sable grossier avec débris de Posidonies)~
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LAONICECIRRATA (Sars)

Récoltée au Mont Rose.

AONIDES OXYCEPHALA (Sars)

Récoltée dans les différents>· "Sables à Amphioxus" des parages de l'Archipel de
Riou.

SPIOPHANES BOMBYX (Clap.)

Un individu dans le Sable Fin Terrigène.

SPIO FILICORNIS (o. F. Muller)

Un gravier sableux propre de la partie supérieure de l'Etage Infralittoral m'a
fourni cinq exemplaires de cette espèce. Un méme sable, riche, cette fois, en débris
végétaux,. prélevé à 50 m du premier, m'a procuré 96 individus.

ARre/DEA JEFFREYSI Mc' Intosh
,

Récal tée dans trois prélèvements de IlS able à Amphioxusll et dans un Sable gro,s­
sier à Upogebbia.

HETEROCIHRUS BIOCULATUS (Keferstein)

Ré,col tée, en abondance, dans deux sables gross,iers riches en débris végétaux de
la partie supérieure de l'Etage Infralittoral.

HETEROCIRRUS CAPUT-ESOCIS st Joseph

Récoltée dans le IIS able à Amphioxus ll du Plateau des Chêvres, en Aoftt.

POLYOPHTHALMUS PICTUS (Dujardin)

Recueillie dans un peuplement de C. cf. officinalis.

CAPITOMASTUS MINIMUS (Langerhans)

J'ai récolté qûatrefemelles et deux mftles de cette espèce, nouvelle pour la Fau­
ne de France, dans un Sab~e fin, un peu foetide, de l'Infralittoral supérieur.

ARENICOLA GRUBII Clap.

Bien que. les adultes aient toujours été très communes dans le Sable à Upo~ebbia
de l'Anse des Cuivres, d,urant toute la période estivale pendant laquelle j'ai suivi
ce peuplement, je n'ai rencontré qu'un seul individu jeune,' de petite ta'ille, en Aoftt.

CLYMENE PALERMITANA Grube

Récoltée dans un Fond Meuble Instable, aux Pierres de la M~drague.
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MICROMALDANE ORNITHOCHAETA Mesni 1

Espèce extrêmement commune dans les peuplem~nts de la roche littorale étudiés,
H. ornithochaeta préfèrerait, peut~étre les eaux pures. Elle est constante et abon­
dante dans,le peuplement à C. cf. mediterranea.

OWENIA FUSIFORMIS O. Ch.

De très jeunes ·individus ont été recueillis dans le Sable Fin Terrigène du Prado.

THELEPUS CINCINNATUS (~abricius)

Récoltée-dans un concrétionnement, sons les P. nicaeense.

POLYCIRRUS MEDUSA Grube

Constante jet abondante d'ans le Sable à Vpogebbia de l'Anse des Cuivres.

DASYCHONE LUCULLANA (O. Ch.)

De rares individus ~e taille réduite ont été recueillis dans le peuplement à Co­
rallinès d'I eau pÜre et dans le peuplerr,ent à P. nicae'ense en eaux polluées. Les adul­
tes sont très abondants dans les peuplements de la roche littorale.

AMPHIGLENA MEDITERRANEA (Leyd i g)

Extrêmement commune dans tous les peuplements de la roché littorale étudiés. Le
nombre des plus petits individus augmente considérablement à partir de J'uin, tandis
que le nomb~e d'adultes reste sensiblement constant. J'ai récolté sept individus de
c-ette espèce dans un' gravier sableux riche en débris végétaux divers de la par~ie su­
périeure de l'Infralittoral.

ORIDIA ARMANDI (Cl .p. )
Récoltée. dans un peuplement à P. nicaeense en Juin.

DYALICHONE ActTSTICA Cl ap.

Quelques' in.dividus ont' été récoltés à la fin du printemps dans le Sable Fin Ter­
r igène du Prado.

On aura vu que, nulle part, ·au cours de cette étude, je nla.i parlé de Polychè­
tes endo - ou mésopsrummiques,et ceci inten~ionne11ement. Une même espèc~ telle Prae­
geria remota est mesopsammique lorsqulelle est très jeune et endopsammique à l'état
adulte, sa taille étant nettement 'supérieure à celle des gr.ains du' ,sable dans lequel
elle vit; d'autres espèces, telle sphae'rosyll is hystrix, sontmesopsamniques dans
Un llSable à Amphioxus" et endopsammiques dans le Sable vaseux à lIpogebbia.

Ayant eu la possibilité dlétudier le peup1ementannélidien, dans SOD enserrb1e,
de toutes les stations dans lesquelles a été rec~eillie la rrrricrofaune anné1idienne!1
dont je viens de donner la liste systématique,' il mlest possible de dire que la quasi­
totali té des espèces de c'ette IImicrofaune annélidienne ll a été retrouvée sous formé
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d'individus adultes, dans ces milieux. Je n1allonge donc pas sensiblement la liste
qualitative des espèces recueillies à l'oeil nu dans un prélèvement en y cherchant
les plus petits individus. '

L'inté~èt est ~il1eurs ; ce tri total, aussi poussé que possible permet d'ob­
tenir-une plus juste opinion sur la constance, l'abondance et même la répartiti~n des
p:tites formes d'Annélides Polychètes. Il pennet de mettre en évidence; parmi les pe-­
lites formes, des espèces caractéristiques nouvelles d'un peuplement donné formes·
qui échappent, généralement aux tris usuels. De surerait, la recherche despe~its in­
dividus n'es·t pas dénuée d'intérét pour l'étude de la reproduction, voire de l'écolo­
gie ~e ces espèces.

Je vais montrer à 1.'aide de quelques exemples, que cette l1microfaune annélidien­
ne" nlest, en fait, constituée que parles jeunes individus des espèces dont on con­
nait déjà bien les adultes dans les peuplements. Je précise que je ne m'occu·perai pas
des Archiannélides, ce groupe n'ayant, à proprement parler, pas de "macrofaune lt •

Je commencerai par comparer la "microfaune Il et la Ifmacrofaune Il an'nélidienne re­
cueillis sur substrat rocheux dans l'Infralittoral supérieur. Les peuplements envi­
sagés sont les suivants: Corallines en eaux pures, Corallines en eaux polluées, Pe­
tro~lossum en eaux pures, Petro~lossum en eaux polluées, avec ou sans concrétionne­
ment, Moulière, Cystoseires. Le tri de la I1macrofaune" a été poussé très loin et au­
cun individu de t<'.\.i1le supérieure à 4- ou 5 mm ne lui a échappé. Le reste, constituant
.les "fonds de tamis Il représente ce que nous avons .appelé, au début de cette étude,
la "microfaune annélidienne 11 • La totalité des individus (quelque soit leur taille)
a été étudïée, ils provenaient, je'le rappelle, du grattage d'une surface de 20 cm
sur '20 cm.

J'ai pu déterminer ~8 espèces dans la "microfaune annélidienne'T de ces divers
peuplements. Aucune n'es t absente de la "macrof aune", Parmi les espèces les plus fré­
quentes dans le peuplement global, une seule, Nicromaldane ornithochaeta, est vrai­
ment rare dans la fraction "macrofaune" (une seule récolte). Il n'y a, inversement,
qu'un 'très petit nombre d1espèces que je n'ai pas rencontrées dans la I1 microfaune l1

;

je ne déute pas, cependan t finir par les y trouver, lorsque mes connaissances de cet te
lImicrofaune" se seront étendues; il s'agi t, toujours d'espèces assez peu communes
telles Phyllodoce paretti (il est d'ailleurs fort possible que la forme jeune de cette
espèce soi t P. nana,trouvée dans la llmicrot'aune ll

), Eteone picta (espèce p1ut~t ac­
cidentelle) et Syllis spon~icola, En ,règle générale, l'indice de fréquence {nombre
de stations dans lesquelles l'espèce est rencontrée par rapport au nqmbre total de
stations étudié.esl est sensiblement le même pour la "microfaune" et la "macrofaune"
pour les espèces atteignant une taille adulte assez importante (plus de un cm). Cette
simili tude est en particulier fra,ppante pour ce qui est des prélèvements estivaux en
raison de l'afflux des Jeunes; en hiver, les adultes sont p'ratiquement seuls pré­
sents et la "microfaune" réduite. En ce qui concerne les p'ètites espèces (longueur
des adultes inférieure au cm), la fréquence est plus élevée dans la partie Ilmicro­
faune lT que dans la partie I1 macTofaune". Le tableau récapitulatif des espèces rencon­
trées dans le peuplement à Corallina cf. mediterranea établi à partir de 10 relevés
(cinq 11hivernaux ll et cinq "estivaux") donne une bonne idée du peuplEment annélidien
de l'Infralittoral rocheux, en mode battu. (cf. Tableau I)

Nous allons, maintenant, canparer la rr microfaune!1 et la ,Ilmacrofaunell des bio­
topes meubles étudiés. La I1microfaunel! a été étudiée à partir du tri total de deux
litres de sédiment prélevé à la !1drague-Spatanguel!. La I1macrofaune!1 a été triée dans
500 li tres de sédiment pour le ilS able à Amphioxus ll et 50 litres pour le Sable Fin Ter­
rigène et les Fonds Meubles Instables, en raison de la plus grande richesse de ces
deux Biocoenoses; ont été considérés comme faisant partie de la "macrofaune ll

, les
individus dont la longueur'excédait le demi centimètre environ.

Dans les "Sables à Amphioxus", toutés les espèces récoltées dans la 11microfaunel!
sont soit les jeunes d'adultes vivant dans ces sables, soit des jeunes d'espèces plus
ubiquistes. Il n'y a que trois espèces de la !1microfaunel! dont la taille, à l'état
adulte n'excède guère cinq mm, ils 'agit de Prae~eria remota, Aontdes oxycephala et
Aricid~a jeffreysi. Ces trois espèces, sont des -caractéristiques du "Sable à Amphio­
Xus 11. De très nombreux Syllidiens on tété rencon trés dans la fract ion!1microfaune

l1
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du peuplement et non dans la fraction I1macrofaune", mais je les ai tous recueillis
dans cette fract'ipn ITmacTofaune" des peuplements algaux littoraux, à l'exception de
Pionosy~lis lamelLigera dont je nIai d'ailleurs recueilli qu1un unique exemplaire.,

"Trois espèces caractéristiques du l1 Sable à Amphioxus ll ne m'ont pas encore' fourni de
jeunes individus, il slagit'de Sigalion squamatum, Scolaricia typica et Ophelia 1i-
macina.

Les Sables Fins TerFigènes m'ont procuré, dans la "microfaune", 10 espèces
toutes sont connues, adultes, de ce biotope dans lequel je les ai déjà rencontrées.

L:5 Fonds Meubles Instables ont une !1microfaune annélidienne" réduite; là en­
core, 11 TI ly a aucune espèce qui fasse exclusivement partie de cette microfaune (13

espèces'ont été recueillies dans la llmicrofaune ll des Fonds Meubles Instables).

D'ailleurs, je tiens à faire remarquer que la taille minimum de la "macrofaune"
a été choisie plus importante dans ces études en cours sur les peuplements des fonds'
meubles que les peuplements sur substrat rocheux.LJe puis affirmer qu'un tri du sé­
diment aussi pouss,é que celui qui a été réalisé pour ce qui est des peuplements sur
substrat rocheux, aurait fourni les plus grands individus des espèces présentes dans
la I1 microfaune ll et non encore trouvée's dans la llmacrofaune". J. PICARD et moi-même
avons d'ailleurs pu les retrouver en d'autres circonstances.

Je voudrais, pour terminer, insister sur les récoltes, parfois assez abondantes
de Praegeria remota dans le peuplement des sables grossiers à Saccocirrus et Lineus
de-la partie supérieure de l'Etage Infralittoral. P. remota est, indiscutablement,
une caractéristique d,es "Sables grossiers et Fins Graviers sous, influence de cou­
rants de fond ll (l1S a bles à Amphioxuslll, le fait que cette espèce se rencontre avec Sac­
cocirrus papillocercus peut servir d'argument à ceux qui pensent que ces Sables à Sac­
cocirrus pourraient n'être qu'un aspect très dégradé des rrSab1es à Amphioxus

lf
• Le sé­

d,iment -est sensiblement le même, -granu1ométriquèment parlan!" les courants de fond,
entant que ,facteur hYdrodynamique lié au biotope, sont ici remplacés par l'agitation
due au choc des vagues. On pourrait, peut-être, envisager alors une vaste entité ,bio­
coenotique, celle des "Sables grossiers et fins graviers sous influence hydrodyn~mi­
quel1 ,ce qui ne saurait préjuger des manifestations apparentes de cet hydrodynamlsme
lequel prendrait, localement, divers aspects. '

Statfon Narine d'Endoume et Centre d'Oceanographie
de la Faculté des Sciences de Harseillé.

LEGENDE DU TABLEAU

Tous les prélèvements ont été faits par grattage et tri totaux d'une superficie

de 20' cm sur 20 cm.

~iste des Stations:

G 1 Cap Caveaux 15/2/1961

G 2 id.
G 3 Riou 16/2/1961
G 4 id.
G 5 id.

G 6 Moyades 21/6/1961

G 7 Cap Caveal..\x 30/6/1961
G 8 id.
G 9 id.
GlO Riou 1/7/1961

Le signe F indique la colonne Où est noté la "fréquence", des récoltes par rapport

au nombre de stations étudiées.

A chaque espèce corTespondent deux lignes: la première indique, pour chaque station,
le nombre d'individus de l'espèce, récoltés dans cette station et faisant -partie de la
"microfaune" ; la deuxième ligne donne les mêmes renseignements mais pour la pa~tie

"macro faune".
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